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Sur quelques nouveaux objectifs photographiques

construits par M. Zeiss & Iena.

Le cölöbre opticien Zeiss, dont le nora est eonnu de tous
les micrographes, vient de mettre en rente plusieurs series

d'objectifs photographiques dont les lentilles sont ötablies

d'apres des formules nouvelles. Oil ne peut utiliser ces for-
raules qu'ä l'aide de verres speciaux ayant un indice de

refraction eleve et un pouvoir dispersif relativement faible.
Les progrfes röcents röalisbs en Allemagne dans l'art du

verrier sont, en partie, dus aux subventions considerables

que le gouvernement de ce pays a accordö ä cette Industrie

qui fournit la matibre premiöre ä l'opticien.
Certaines personnes, dans un but plus ou moins intb-

ressö, ont ömis des doutes sur les bous effets que l'on peut
obtenir par l'emploi de ces nouveaux verres ; nous devons
done rappeler trös sommairement les progres que pennetten

t de röaliser ces matieres nouvelles.
On sait que les premieres substances employees a la

fabrication ties objectifs btaientles « flint » et les « crown ».

Les premiers (silicate de potasse et de chaux) dispersent

peu la lumiere et la rdfractent relativement peu. Avec ces

anciennes matiöres il n'est pas possible de faire augmenter
ou diminuer le pouvoir röfraetif sans que la infraction aug-
mente ou diminue en möme temps. Ces faits sont connus
de tous ceux qui ont les notions les plus sominaires de

l'optique. Les formules qui conduisent ä l'ötablissement
des meilleurs objectifs thöoriques exigent que l'on sc serve

de crown et de flint dans lesquels la dispersion dans les

differentes regions du spectre montre une j)ro])oriion cons-

tante ; 011 peut ainsi neutraliser les spectres secondau-es, ce

qui est impossible avec les anciennes matieres.
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II n'est question ici que des objectifs photographiques
utilisant des rayons fortement obliques par rapport ä l'axe.
De plus, la mise en pratique de certaines formules exige

<|ue Ton se serve de verres dans lesquels l'indice de refraction

et la dispersion soient dans des rapports tres varies ;

c'est ainsi qu'on peut etre amene ä se servir de verres
avant un indice de refraction fortement eleve et peu de

dispersion. Schott, ä lena, a produit le premier des verres
de faible dispersion (par exemple une matiere ayant la
dispersion du crown! avec l'indice de refraction du flint;
avec les anciens verres, ä cause de la grande disproportion
de la dispersion des couleurs dans les differentes parties
du spectre propre au flint et au crown ordinaire, il etait

impossible d'obtenir un achromatisme süffisant surtout
pour les rayons obliques ä l'axe. On arriva.it, il est vrai,
ä combiner deux des differentes couleurs du spectre : c'etait
une solution approchöe; on s'en contentait faute de mieux,
mais il y avait divergence entre les autres couleurs. En
d'autres termes, il existaitdes spectres secondaires quel'on
ne poyvait parvenir ä dteindre. L'opticien le plus habile
etait celui qui röduisait ces spectres au minimum ; mais il
restait toujours, au point de vue de la correction de l'aberra-
tion spherique une correction par döfaut pour la lumiere

rouge et une correction par exces pour la lumiöre bleue
dans les objectifs usuels.

Le D' Abbe a montrd qu'avec les nouveaux verres on
pouvait Jaire disparaitre les_ spectres secondaires et il a

appele objectifs apochromatiques les appareils ainsi cons-
truits. Sur les donnees fournies par le savant professeur
d'lena, Zeiss a ötabli toute une serie d'objectifs pour microscopes,

objectifs connus et appröcies des micrographes se-
rieux qui ne se eontentent pas d'images ä peu pres nettes et

qui sayent maiiier un objectif(ce qui est beaucoup plus rare
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qu'on lie le suppose habituellement). Powel et Lealand en

Angleterre, Nachet en France et plusieurs autres out
recemment utilise avec succes les matieres dont la theoric
röclamait l'emploi pour la fabrication des meilleurs objee-
tifs de microscope.

Les progres realises dans la construction des objectifs
de microscope pouvaient-ils etre appliquös ä la fabrication
des objectifs photographiques f II y a quelques annees (Bulletin

de la Societe frangaise de Photographie, p. 132, 1887),

j'ai appele l'attention de nos opticiens sur ce sujet. Voigt-
laender a construit le premier des rectilinöaires avec les

nouvelles matiöres; les instruments qu'il a ainsi produits
sont, sous le rapport de la rapidite et de l'amplitude du

champ de nettetb, incontestablement superieurs aux anciens
instruments. Steinheil, Hartnach et plusieurs autres cons-
tructeurs ont suivi la voie brillamment tracbe par Voigt-
laender. En France, un opticien dont il faut toujours citei'
le nom quand il s'agit d'un progres ä realiser, M. Berthiot.
laureat de la Societe francaise pour le prix accorde ]iar le

ministöre, M. Berthiot a construit, sur notre demande, de

nouveaux aplanötiques extra-rapides qui sont au moins

egaux ä ceux construits ä l'etranger, tant il est vrai que nos
ouvriers francais, lorsguds luttent d armes egales, ne le

cedent en rien ä ceux des autres pays.
Les ohjectifs construits par M. Zeiss comprennent deux

grandes series: les doublets et les triplets. Ces nouveaux
objectifs brevetes ont bte etablis dans le but de reduire
considörablement l'astigmation des rayons obliques ä l'axe

sans sacrifier la rapidite de Tinstrument; en un mot. ils

permettent de couorir line surface relativement grande aver

un grand diaphragme. On pourrait appeler ces objectifs

grands angulaires ewtra-rapides.
(A suicre.) E. Fabrk.

Bulletin de fa Societe francaise de Photographie, avril 1891.
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